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LA SAUfTB CÉCILE 
4 l ' O i y M M « M T M N U M M 
Ainsi eue M M l ' i m i «4. Veeeefteerte société 

chorale iOrpheon des Travailleurs, * digne-
ment fêté l« Seinte-Céctte, dtnsnnrhe. 

Aneet le eeréntde H i m t I M Chef, M Os-
cir Laurevos, Iee ewîdteiree te trou voient Mu­
ait BU local, H M *e h IVeeee, «e «a superbe 
banquet t été eeret par M. ««etete Metescot. 

A la tafcte «Fbnmeter nfeieot aria place M. 
Albert Wissetebergh père, préetdent d'honneur. 
M. Alpuoeee Coenart, petotëest actif, M. Julien 
Detnlaee, viee-ofeeideot, ptotieura invités dont 
M. Parent, président de ta Société d'Anciene 
tous-officier», Louis Dalrne, Lewis Fourmentin, 
enfin les membres de la eontmitiion de l'Or­
phéon. 

Bientôt It gaieté était k son comble, le menu 
Mvoureui tTtit mit chacun de belle humeur. 

t Au dessert, M. Cornarf, président, a pris It 
parole et après avoir félicité les sociétaires de 
leur tenue correcte pendant la sertie, a cons­
taté lea progrés réalises depuit la dernière tète 
Ste-Cécile, puis a formé des vueui pour l'avenir 
-* '• prospérité de l'Orphéon. 

i bouquet est entoile offert a M. Claude 
in, le foodtteur de l'Orphéon qui remercie 
rmes émus. 

nt ensuite portés au 
tideot, vice-président. 

CU&CUQ rénond a tour de 
It. 
Une nwion est faite au dévoué chef M. 0J-
rLiarevnt. 
Lec'.mt 

proposition de M. Fourmentin 

actuellement en France. 
Cette proposition eai,cela 

Par tut avais aoivma* imtal anoes 
«orte de geadarmet de Lille les trh 
Henri sMoeoep, nnaei ««o Cnaeent I 
premier at la derenajr de oea nedi 

«cVioUrl 

jm£~ 
Or, Ion du traaafarl à Lille des détenus. 
trouva tjut Henri Godefrov, frère de l'en des, 

cnt.es de l'affaire de la rue Hradterd crut boa1 

de naaaiftsttr de façon intempestive, ce qui lai 
valut de te faire empoigner sur l'ordre 4e M. le 
commissaire central. 

Or, aa moment où les sgente le conduisaient 
i poste, Henri Godefrov pasoa a na camarade 
i objet en lui recommandant de le remettre à 
maîtresse. L'agent de tûrete Leplat mit l'en»-

! 

4 

préaident Kruger 

chanteurs 
chômé an seul instant. 

Lundi soir, nouvelle réunion également très 
•overbe qui dit ; 
» lendemain. 

Sei-âVU* île» mutàmtm cwtetaaamx- — 
Un banquet fraternel a leuni, a-manche Maf, 
au café Uoutrv, place Je la République, lea 
membres da la Société de» soldats coloniaux de 
Tourcoing. 

M. Deceptoan, t'était émisé. La préside* 
banquet était tenue par M. E. Purent, doyen de 
la société, préaident fondateur. 

Le repas a été gai et animé. Au dessert plu-
reurs toattt ont été portes. C'est d'abord Le 
vice-président qui,au nom du orésiiiant .«War, 

ihaite la b'tnveauo nui membre) 
eiété sœur de Ho ib;iit. Son discours i 
tpplauni. 

M. Fùnd de Ronbajx répond en 
termes et te félicite de ce que i'enio 
complète es*, sceilée entre les deui sot 

fort 

s les i 
j pré. a 

.pr .poea . tde l . . 
proipérue it l'armée entière i 

deux aociétés. De chaleur?»: 

Liil de r»mni 
:ertain d'élre ("inlerpr+ie de tout-en lui adres­
sant un hammtgejte ainedres condoléance?. 

Il évoque entuite le souvenir «e ia rmliale 
réception faite à la Seciéié de Tourcoing par 

.été 'i 
les médaillés coloniaux de Roub» 
it délégation de ce:te dernière t 

unir Ui deux sociétés formées d'andc: 

Après «noir parlé des débuis lu-un 

soldats coloniaux c 
de les voir bientôt 
puis il pousse les t de : Vive l'armée cola 

France, vive la rVnibilqw 
M. Parent propose ensuite d'adre*wrt 

légrsmm? de sympathie et d'aonuritio 
prétident kntger, ce qui est adopté d'en 

M. Charles Loridan, concilier muni 
membre de la focute. uroptse entoile V 
d'un ttié-enmne à M. >e ministre uns Colonies 
pour le féliciter de fénergie qu'il déploie da 
la défense de not coiouee. 

La fêle s'ett prolongea tard et a prit ' 
camme elle avait oommeecé, lu milieu it 
plut grande cordialité, 

Déferont*» d a m a g e eTlei»lpiacUust. 
H. Dsltlé, j>' d'insirii^ion vri'i ie narquet 
Lille, e=; des • :ndu hier après-mi,;; a Tourcoing 

I t . a a e U Uêttt* • • • - ) n s i j'teaèsia * doin loi émM 
.eamgeeeeW.M. ssnkn.il. A .. ' , «*• à e | epeaheaee N v s » , , « m e t : S te» 
>T>ieU,! eesanaae»eéee e» »eeli>eejato>e«v eteee» P i • ribr i. .Wet ta ethae eetefcaee.ee— 
iiÉitueiseU alleedeit eei fête et • aej II I Msie Meeie e>ttrMeee, e«e deleae«4eeee, nee-

4e •stdlart, ieauat rmet i l deèe eensne 
' OM eeeaeMdelUtt» 

été 
à l'aide d'eaealade et esTrtctioe dans t . 

soiré» du 23 octobre. 
Henri Godefroy ne pouvait accuses d'être Vnp 

i prison pour enlevé d'un coup de dent 
d'un habitant du Poat de Neu-

vol, Henri Godefroy 
"te de re*jîi, ef il devait tenir la montre oe 
i des voleurs lui-même. 
,'eël pour éclaircir cette affaire que M. Dalalé 
venu hier à Tourcoing. 
I s'ett d'abord rendu avec aon greffier et M. 
>ix uu domicile dee époux Simoeat, oe il eet 
té jusque 3 h. It'.', puit est ensuite venu à 

l'Holel-de-Ville et dans le cabinet de H. le oom-
listaire central, a procédé à l'audition d'un 
rtnd nombre de témoins et à dei confrtata-
oot avec les détenus. 
Dix A douze agents ont été interrogés par H. 
eialé, qui soupciene lea individus cités plus 
aut d'être let auteurs de le plupart dea volt 
octurne commit depuis un certain tempe. 
Lea agents interrogés sont ceux qui ont reçu 

es déclarations et fait des cinstataUetta lors 
e ces vols ou rencontrés des individu* suspects 
u cours des patrouillât de nuit. Deux gendar-
îes. MM. Pèche et Maucion qui sont actuelle­

ment détachés a Aniche, en raison des grèiet, 
ont été rappelas par dépêche pour pouvoir éga­
lement être interrogés par le magistrat inttruc-

M. Delalé est reparti pour Lille à 7 heures 14. 

l'Amiral-Courbet. 

Anseli.e l ï . . . , rue ri'Hondschooie, pour ivresse, 
Sidonic C mat-chaud*. Mirie B. . , , ména­
gère, Gustave i , . . , poèiier, cour Liagre pour 
tapige injurieux. t 

l i e s sirrlv.sur«>s HISX HHIII-H — Il est 
•ri»e hier aux iHbes: Marée, 300 k. .Harengs 

1x50 k. ; pommes. BU k. : vôtres, 80 k. ; 
les de terre. «00 k :- carotte, 75 k. ; 
•i*. :tS k. ; Légumes aiveree^, lz paniers , 

ie, boulevard Cambeita, a reçu i 
tte dam les paitics. M. le docteur Picq 

cDyaeose et ne croit pas qu'il y ait t 

ISiH-oiucrte d'«-*<eiiiriil<) t o n n i l a w 
- Ou S': rapt-eiie que- lors d- ta r.utiitnu. ion de 
i tacris'ie moemnentale de l'cfiise S',-(.lirn-

i- -it., h .mains au cours des travaux de terras-

conduit po 
un urinoir k installer i 
Or. dès le Jebut un | 

u met de profondeur. < 
de* <•.-••• .-itisi;!* mais qui 

ïïïfï 

t dans 

stationné tonte 

upècUer ie puhtj 

probable qe'oo vat 

itaaf» «eeeuh. 

t ' Lee bernée •itea.atse, wnébstd eTeeivit» 
meteatvdeeeeeleei eTTlUfeere. a ^ t OM <iAge> 
chei allie Htlènt Maronne, rue du Tseeeott m. 

f l a i r . ^'r-'-L TTifri — W 
eociete des orphéonistes Cnck-Stcks fètetet i l 
Sainu-Cécilt démenât» ora«h«U M doMtebre, 
Va >twjuet «UM lieu à 1 h . a iiloioi de 
Cjgne. , 

BAZAR UUrVClVSCL 
reM eU « i il 11, Vs* lMM3sMKta 

_ i d t t i f atttie. :feesiw#earteeite«tàrtielea 
de fètea (fei«-Nieoiee|. - Oa livre k devoicile. ' 

- - "•eere e.eaatV»ee d-«eam-
snedérea, livret de suite 
Aevaet en *Jeit twrhé. 

Tous lea prixiaitimarejaéi en chiffres connu. 

t d t S i i 

t l'Hwwi HHnW 

l ' a* pisrwM» féetér«M« a b i t don d'eaa soatsa. 

U p l a t Agi 

de W r ! * t U~*W: 

MARCQ-EN-BARŒUL 
•ridmr du trawmtl — Gn*c M. Orbai lonl h 

7£âï Julw DMOOIU • de JIO < 

LANNOY 
A l u n w u v r e olaétrieBAnleB 
Ces bons cléricaux de Lannoy ee remuent. 

répubUcaioes. Pourtant 
":au-de-rote destiné k nous mener tout droit au 

go-ivernemeat deiearéte^ ne les emoèobe 
p u de combattre eurtout et toujours les lois 

«lairea. 
Quelle aberration f 
Et dire que ces pjeni-là, ayant np goupillon 
i poche et un bréviaire sous le bris, ont ta. 

prétention, trompent une fois de plei 

son devoir, 
iiibiides pour agetr iet enfants pauvres fré­

quentant les eeelea laiquea, «os exeeÉeoUs clé-

ts en entier afiu de mettre en 
contre cstietUuiantibénie* 
fait de qualifier tout de suite 

Le derotar «tic en coaacu ntantcipal t cré 
Lanaov «»vi eatafom* d'^attau : 

L-ts priritffitt qai jouiiisnt des (avenu mn 

LBJ di'iksritt..: qai «a sont oriréa. parce que lai 

Et oe son*, lot cléricaux qui récitaient ! Quelle 
amodie f 
Cet gtoB-tk, tvec le teapet qui let eereeté* 

iee, osent noue porter de * privilégiêt », d'êfe-
htel Alloned*nct| 

Où donc .ves-vont f«i: preuve d Kgalité en 
dooetatanieeUeU des écoles laïques la part 
am loee-revenait des 39 k dO.OOtt fraect que, 
«te. In ceaseatme, tout avec recueillis pour Iee 
écotet« forcées * Ont-its vu un sou, cetix-lé 
que von. ekahérîtec bel et bien, des 110,006 fr. 

lurés pour construire une école « forcée ». 
Sont<iks aéeois k l'ouvroir, les a aahai • T 

Que nennil Ct oourlant utui ne récriminons 
u,, nous cnsttteni p o u r v u t confondre et 

La ptnialité. l'injustice, l'intolérance, ta 
ercHino hontente ne viennent que de votre 

Ht. 
Ut quai tenta plaignex-voot, farceurs T 

Trouvei-vous la «mariée trop be.le?- Patience ! 
i.e vieillira et en v.eilitaîint elle a'enlaidire. 
Sous la direciioo d'nn célèbre docteur, vous 

voulez voet^organiter. Allez y donc! Uemat-

«tés. 
Von confier leur liberté, Ils ne le feront ja­

mais, eeehent fort bien e;ue tout vos promeuet 
ee cache l'esclavage le plus honteux : 
e absolue au goupillon. 

cléricaux de Lannoy, le gou-

..tes, 

Kiii-moas une l i a l o n H M - i » J r dont | 

t- ItetaWùr ,\g»mé on daouuot I O I enf 
igeutt ce |B< la innnicinolité « t leur fovn-uj 
'S U:T-te m enfants pvivro* d t tontes les 

c 1* Vulc. dei obt*b nefirenviere nee«s*iu 

potu* Uiia mfhu 

* bas cituyen*, i 
ueheans d« la l ibe/tt . de i» joiii i 

i appoi i tuntes les bonnes volontés 

wreep en J o m w e l i * , en urganisatioi 

t pzrli p«-'Uf«;-, s o n t 
' ' notre d| 

; U Ubi 
il notre de vouai «m. 

U Comité d i 
rcuiaire en ses déi 
-Où dooe f a-t-il des privi-

si-n-siii 

Mais Ïjyoas le i 
1*s prtvittjtèi., 

kgté» i' Ashsni que 

«est 
dei iircvil'giLS? C'lii voudra.ai 
ralliés communales destinées ni k Tien 
Pudl, mais bel et bien aut élèves de? 
ouvertes a tout, aux elév?s dei écoles < 
nslea. 

bans la s c e n n e , it n'y aura mecun 
rite : Dt ini-eee que hee ceenumaot c'on 
honitai, qu'en bûrean de tnenfaimnee c 
se eaire tneorére ceux qui veulent jnmir des fa­
veurs cotnmuselée, Lnnnop a il<* «coii 
miHialet.Ceat h etles qu'elle rAner* ses 
lités. laissant quiconque libre u*en »rofil 

. c eet leur droil,eania qu'ils ne eeeentatt M 
s reeneanesjr Mue pMn.de nraHn rMrariee, 
eekeantpreeeetrtlee eet iafceie, nrtenperhn-
»ÉM, nsnfnîe et eetncnle. 

Leenqne ie faenenet etreolnire noua Art qee 
«Iee rlobee penvent dioieir leer eeade et f oe 
iee pnnvree M te peuvent pat», noua eommot 
nhaolument de eM avis. 

C'eet «ne Mekarnlioei précieuee, nom l'eare-

SitretM eee* plaisir, chacun sachant que Iee 
aies libresoe.t penpléea d'enfants «e malben 

Mes ayant été «Montée dent (enr cooacience 
par les a dames de conférences a. par 1e eteué, 
ila d'avoir en teconrt, et de rejetons de petilt 
ommorçoala. devait courber te front, eona 
teine de faillites, devant let exigeucet clé-

Vfius voulee 
vernement dm 

Votis ponvex l'attendre pstiemment tout 
rme : voas ne l'aurei plus et ce, malgré tolre 
essioo, malgré la propagande que vous pour-
z faire en faveur des écoles • forcées » dans 

lesquelles vous savez qu'on apprend k la jeu­
nesse k haïr les institutions républicaines. 

Mario. VERAN. 

BRAVE ACCIDENT A 8ECUN 
Getstle fi*ela tmé 
i 5 beuTO et demie du matin, M 

Emile Lunos. % ans, 108, rue de Fives k Lille, 
de S-clio, lors­

qu'il fat renversé et écrasé par une machine. 
islheureut.qui a 

i été retrouvé os ;f,K 
> homme d'équipe,M. 

malheureux venait de perdre un enfant il 
n mois, et n'était au service de la Compa­

gnie du chemin de fer du Nord que depuis deux 

FINANCES 
De ne m bras 

i 87 novembre 1*00. 

U 3 0|(> a 1 0 0 . » . 
Le 3 l ï* Oi» à 111 72 . 
I,'ffït*rieure recula t » . W . 
Nos e ahui i tment i de crédit 
L« Crédit Ljonnai 
U LUimaioir Natii 
La Société General* 4 

National d ' b c o m p u a &il. 

RafÛi i .n* S 

8 fr 
L i Csmpâgeie Qenarsle des Charbonnages 

170 fr. 

t i t 530 fr. 

r la* i 

En B^nquii, le «jrnoicat da Ltmare sV-changa 

TRIBUNAUX 
Cour d'appel de Douai 

Awlrrnoe eu 27 novembre 

L E S G R É V I S T E S D'APSICHE 
On n'a fut* oublie qoa deoa grtvme* O'Aoîcfa 

n.uonuel as tkiuai pour autiaget fc la guada 

A LA GRANDE MAISON 
tes, n e ï-'«iaii«i.riws tstMm 

stTpnoEuoR.i'Ftt xrm mrmim 

vtraeTS m NOMMES & ENFANTS G-FLA.NJD I»R,I3C 
A VEKPOSITnH UNIVERSELLE 1900 

Apsul fut totarjel* pu e u de c î t la ààcui 

n o t U j a g a n e a t de* nrentitri janaa. 
L'aviéieace était prwtidée par nt. Boaqatt. 
H. n^Dwlar. avocat (pwnarM, eoontMit k a 

da barraaa du 1K>U»I 

lue Théâtre Moralisateur 

centres populaires, ce serait 
lea eoMleurs d'apéritifs 

Coupeau d 

effet salutaire 
malsains. L'horribl 
accès de delirium froment si bien rend* pa 

PETITE COffRFSPOWDAWOg 
4 entiiét ê V C : fte nsoasMt on U jononr n 
•aun «on jau at fait abattra rotai né aoa e d w 
irvi, il n a plu* le droit de rvjoaar. — J.P.D.C.î 

irar la éiaptaae. — Un turoo ; Non, e s n'est nos 

r février avec U N S M a i a r n s t d'an colonel, «t im 
mai («n* «jni doi>*at i,r«a4r« part an oroenain 
-nt* s a sort ont l o u e u r , la droit de s ' taeafor 

j t ' q u t le vaille du neeisoaj dt réaùion. 

t 1: i: Dubonnet a 

CONSEIL PRÉCIEUX 
Ko faisant cou .on .m. t i .n quotidienne et r e r . -

>ere del'Htalli-ui \l.% rt^ B A M I l , é » - T W U L B S , 
IB peut braver le* i c a n p . f r o M u -* * -

i deiteieui apéritif i 

Devant le* contrefag 

'èuqnetiâ1 B A N V U L S * 

ion qui U corps médical le 

VAttm e t l e n b o s M 
i a n e c n e U 

•" PIJUV o u i jAhA7l 
LES nr is bonleiila. 
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Kfti-aétf nuot t i -one n u cnaaslnl tl 

HBirXEi.t.ftS 

VÀ1.BKCIKNNBS 

SAINT-AMAND 

HBNIN-LIETARD 

HAZKltKulIUK 
WOHMHUUDT 

La C n m p a a r n f c F i n n t n H é w D e t a r r - P r a n 
ç n l n e mniJ'RKMGc), fondas par na groupe franc 

O R D R E S D E B O U R S E 
Pana, Lille, Bruielie», Amaierdatu, Leadfet, Bvrtii 

Lyot , etc. 

O P F B V T I O ^ S A F O R F A I T 

T i t r a s c o n t r e e s p è c e s s u r t o n t e * l e s v a l e u r * 

Ovirmthut de basant . driaotMaK*. nVu^i à eu 
et à terme, complet de chèqvet. araneet «*r Hirti 
vertement* et Éohmnpu. émini'-ns, tarification 4 

CtnîliliilioDa de SociMés ïadistrielles et Conntftrctales 

IttlWK GnATUlTE 
L o t e r i e 

d u e en (20 f r a u c ^ ' i 
quot id ien , 142, rue H o u t m 

Coneultahoiu frntuilee 
de 2 heure* é if hmtru. 

( 4 8 , n s * de L a o n o f . 

Sètmoet iet »4 et M5 novembre 1900 

l euert et Alfrarf 
Mat Henh Dele. _ „ 

Aeeq. par MM. Juleo H o n i a t 
Utcar Dea^niens. 

Ordre du terrice ' La caisse est ouverte pour re-
dépOU. ainsi on* les davuaados de rosn-
-•- les dimanche* da B t 11 heure*. Iee 

k 10 Maures l ia. Lsa remboaraamania 
mauonas a 11 heure* i\Z, tes samedis A 
huit mars a pré* la dcinsade. 

Le Caissier, 
PKEIIOKT. 

MARCHÉ A TERME 

de Roubaix-Tourcoing 
•in n novembre 1WXJ 

C O T E O F F I C I E L L E D E S P E I G N É S 
(Cour* «tablia i a r la moyenne dea prit vannnsf 

T y p e u n i q u e 

I;OCRASr A.TJaW J "TTO**'^ 
Cene1toTîjlK''tol; CoTTunT 
pe«c|jo;i-.liprrt.ji»ur. p * . i « r . 

fcss-
iaoTitr tl»t'. i,P . m ! » . i « t « , 

.a Gis m . 
iimtit£. J i r . s » . 
. : > B ! « i , 
. 3 » iU> „:. 
•a m < ooi. 

T.tal . a . sV.000 

— Kilo , ITa.wM. — Janvi 

fcé gérant ; A L B O U M i 

BOURSES ET MARCHES — SPECTACLES ET CONCERTS — RENSEIGNEMENTS DIVERS 

*$»£iasffl*: des Sptziaclti tl Çoz::tts 

Thé i iH 
tXieiiar.1-! 

Jondi • ooveinbra 1W8 : O e « __ 
rtpréieiiiatiun i« olos grand mecèt n 

L E » ' D E U X O O t a » 

1]2. ~ Ridean k t bourt 

3 fr. - Loges 
Parqntlii, t fi 
Psrierre. (J,r*> 

tableaui. par H. Pierre Decourcalle 
importance, cette pièce s«ra jouée seule.i 

J puhit^Uit. 

Boerrelat . W— Charlas Ibllit-r, Su an* 
ei-ettes et l.ôa Crombez. 18 ans. *am 
k Toorro:nr — ^ena-BapiNks Uokiatrt 
uner , m t i V i a Ikaeaec. Tl « t Bhoau 
h h l . W nt i . s e j s s s e t i I . I Pellart. r» -

Aii'liouîc Caotniier, 2i ana. ébeaistc, rue Piarre-de 
l laubaiz . 811 - e t V x n c t n e Wiiùnine. I t mu. Aé 
\ .douas, r o t da Comte, t i — Adelphe Hanta. M au* 
journalier et Phifomttie beroune, i )0an*, soirnenae 

m taesta Meataru , r*ar Busntant, H — f k a n t 
•pelle, Ht sn*. rompoirteur-tipoeraphe. rue de 1t 
•gae, l à et Zulri* Mariwal, ^ an*. jw<[iiri*re. 

fe^SSSrSaâï Utor, Mm*, m m? 
a i . M •< Umim rmm. m « . ; 

v.-rj, iMima. 41 .... a iuk i . n , r.n«. 
— • twiil-J»», > - tara Da&iTii». » i u 

t iMMtm, t — cktut t 

tas 

i l ! 10 11!' I 
i u l e de U r u U c r a t i 

• — , « . O T . n n i . 
i M . r i . i r . - » 

ÏÏÊÊmïZZ-
snnjfsl 

Los»* Pnntee . ee on*, snsastsjor, nTsejiants nt Maria 
(..iHuor. en ana. t i i isrnnds, nnejtleeej*» - — Laau* 
Buse, n ans. amatesr, L o u otatn i l ia j . l . e s . t M 
au*, mananêrt U * i — Félia Oanne. n t an*, «en 

•'-- - et Lexfe r o a a a e j , « a w , conta 

D e ri-

André Barenac, 

pVsnftKi, Si à. 

Uibuck. ' 

- ipneion.rue du 1 Cuu 

, vonlevsrd tf i è t * . It» m 
kUet t -e l i t d d a i e T w t v o U s j ; 

r)a 14 nevennre 
P u b l i c a t i o n s d e « a r i a g e s — fiittre : Ponchos 

« n e t , «an. pnvafso-Mon, m a tima—asV. 
_ ievaeit U * . n e v i u m r . m e da D a t o i . 
a>wr«n Km o u . avigmnna*. m a dn Pa i i l -Vi ln fo — 
ttaiher Charias, f argon de 1 
e t Cronrbec Lan. «sas préfet 
— Dearana v**tmvMt. trteamn 
1_ sjsll n a t l . o M H . m * CV* 

M a h a a a n - kas 
a u . oaaoïani at Jkane Obvstsm, 33 ana. 
— idtma Deoeotere. ÏB n.* , r 

tien, U nna. canneaiers -
t i*o*ean««tf tKeM bnehntoL H i 

t nelanw 
. m • 

DmuaMv. 1* 1 

• 

lente - Gustave LMtaer, « C , 
Bondrin«-em, 1 
R) no*, c ipurt i 

H • " * 
h - . u . k . :J3 at», i iugaeai 

" mr e lUloUlde B r t 
Actûllc Coque!, « i 

MloenX M sus , paveur 
aiL-otuia — Jules Degrae1 

. '!•• a 

'"T.' 

1 il ana, encsitaanae. 
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